
OU SONT-ELLES?
-Lieutenant, venez ici.
-Mon capitaine 1
-Les hommes se plaignent de ne pas trou-

ver de pommes de terre dans les gamelles, et
la compagnie en touche trente kilos par jour.
Où sont-elles 1

-Mais, mon capitaine... je...
-Vous devriez le savoir. Trente kilos de

pommes de terre, c'est soixante livres, lieute-
nant I ça ne se met pas dans une poche.

-Je vais m'informer, et...
-Il y a longtemps que vous auriez dû le

faire... Arrangez-vous comme vous voudrez,
mais ai ce soir à sept heures je ne sais pas où
sont les pommes de terre, je vous mettrai aux
arrête.

-Bien, mon capitaine.
-Vous êtes libre.

*

-Major !
-Mon lieutenant?
-- Les hommes se plaignent de te pas trou-

ver de ponimes de terre dans les gamelles
et la compagnie en touche trente kilos par
jour. Où sont-ellesr?

-Mon lieutenant, j'ai fait porter le poids
réglementaire aux cuisines.

-Ça ne me dit pas où sont les pommes de
terre.

-J'ai vu la compagnie les éplucher hier
soir...

-Taisez-vous. Où sont-elles t

-Vous aurez quatre jours de consigne, et
si ce soir à six heures je ne sais pas où sont
les pommes de terre, je vous oi mettrai huit.

-Mon lieutenant...
-Retenrez bien ce que je vous ai dit.

-Sargent 1
-Major?1
-C'est vous qui êtes de semaine 1
-Oui, major.
-Où sont les pommes de terre ?
-Quelles ponrilles de terre 1
-Quelles pommes de terre ! Vous fichez-

vous de nmoi I... Le lieutenant se plaint de
ne pas trouver dis pommes de terre dans les
gamelles et la compagnie en touche trente
kilos. Où sont-elles ?

-Je nte sais pas... ne mangeant pas à l'or-
dinaire...

-Et ça vous empêch de faire votre ser-
vice 1 Quel Pst celui qui s'est plaint de nu pas
trouver de pommles de terre 7

-C'est... c'est lu lieutenant.
-Vous serez, consigné huit jours, je n'en-

tonds pas qu'on plaisante !
-Mais, major, vous venez de me le dire.
-Je vous porte quate jours de salle de

police, et si ce soir à cinq heiiures je rie sais
pas où sont les pommes de terre, vous en
aurez huit.

-Bien, iajor.
-Allez !

-Caporal !
-Sergent !
-Vous aurez deux jours île tsale de po-

lice, ça vous apprendra à faire attention aux
pommes de terre.

-Aux pommeitui-s dIo...
-Taiez-voua i... Lit compagnie a touché

énormément de poinies de terre et le lieute.
nant se plaint de n'enm pas troaver dans-sa
gamelle.

-Le lieutenant ! iais il n'a pas de ga.
melle 1

-Vous ittrez quatre jours de salle de po-
lice pour réponse inconvenante.

-Sergenît, je...
-Taisez vous ! si ce soir à quatre heures

je ne sais pas où sont passées le poitunes de
terre, je vous porte un motif qlui vous vau-
dra quinze .jours lu prison.

-Serent...
-Allez ! filez !

*a

-Où est le cuisinier ci pied
-11 lave son itiouchoir, là-bas dans le coin.

Arrivez ici 1
-Caporal 1
-Vous avez touché des pommes de terre ?
-Oui, caporal.
-Où sont-elles ?
-Les pommes de terre?
-Bien entendu les pommes de terre, je

parle français je suplpose... Et dites-moi où
elles sont, sans quoi je porte le motif: " A
dilapidé les pomuies de terre de la compa.
gnie ", c'est un cas de conseil... cinq ans de
prison.

-Mais, caporal, je les ai mises dans la
soupe.

-Dans la soupe 1 vous n-ates pas fou l
Alors où sont-elles 1

-Les hommes les ont mangées.
-Ah I vous croyez que ça va se passer

comme ça ! Vous mettez les pommes de terre
dans la soupe quand la lieutenant les réclame i
Vous aurez deux jours de salle de police.

LE CANARD

-Mais, caporal...
-Taisez-vous !
-Enfin, je...
--Allez-vous vous taire i... Vous aurez

deux autres jours de salle de police pour ré-
ponses réitérées... Allez I rompez 1

*
4**

-Sergent !
-Ah ! c'est vous, caporal ! Eh bien I et

les pommes de terre 1
-Le cuisinier m'a dit qu'il les avait mises

dans la soupe.
-Où sont-elles 1
-Les hommes les ont mangées...
-C'est trop fort !
-Je n'avais pas reçu d'ordre...
-Allez 1 fichez-moi le cam l

* *
-Entrez 1
-Major, je viens pour les pommes de terre.
-Où sont-elles 1
-Les hommes ont tout dévoré.
-C'est bien ! Vous porterez quatre jours

de salle de police au caporal d'ordinaire pour
lui apprendre à laisser les hommes se plain.
dre à tort.

-Oui, major.
*

4**

-Mon lieutenant...
-Ah ! vous venez au sujet des pommes

de terre.
-Oui, mon lieutenant.
-Où sont-elles ?
-Les hommes ont reçu le poids réglemen-

taire.
-Mais ça ne mte dit pas où elles sont.
-Ils les ont mnangées.
-Alors, le quoi se plaignent ils ?
-Peut-être de ne pas en avoir eu aissez.
-Vous porterez quatre jours de consigne

au sergnt de semaine pour avoir laissé les
honmnes se plaindre sans passer par la voie
hiéirarchique.

-Oui, mion lieutenant.
-Allez !

**

-Ai ! lieutenant, et ces pommes do terre 1
-- Mon capitaine, la distribution a été faite

réglenentairenment.
-Bien. Et puis ?... Où sont-elles.
-Les homiies les ont mtangéles.
-Sapristi ! il vous a fallu jusqu'à sept

heures du soir pour découvrir que ces pom-
rîtes de terre étaient dans le ventre des lioi-
lites !

-J'avais chargé le sergint major de faire
une enquête à ce sujet et j'en reçois le résul-
tat à l'instant.

-Eh bien, vous porterez deux jours de
consign au ilajor 'pour avoir tardé dans
l'exécution d'un ordrî. reçu.

-Oui, mon capitaine... J<e puis nie reti-
rer ?

-Oui... Ai! dites done lieutenantt !si
inouts allions prundre l'lbisinîtie

-Avec plaiir. mon capitaine.
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